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Unie victoire allemande 
...dans le Tour de France 

Trente kilomètre* avant le pied du Ballon, une aisance «urprenante. les main» an 
à Remlremont. 11 n'a plua que 4 mlnuten 
d'avance. On aent qu'il ne tardera pas a 
ae (aire absorber, d'autant plua que la ba
garre .régna parmi les neuf 

_E DÉPART DE METZ DANS UN NUAGE DE POUSSIÈRE. 

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 
(Belinogramme N . Y . T ) 

journée, sans être un succès évidem
ment, n'est pas mauvaise pour les cou
leurs françaises. 

Les Italiens seront dangereux dans ce 
Au départ, pourtant, et même à 50 kil 

lomètres de l'arrivée, on ne s'y atten- - , 
dait guère et Ion ne croyait certes p w , £ £ , £ £ * conftrme •**» '«*» « • 
à une victoire allemande. En effet, vous 

Ijourd'hui. 

verrez dans le film de la course Que le\Bï?Z ! " ! ? L f » " " • " • * «*"* 
« a g r a i r e Carrini. s'étant échappé » . * • » * • . » — «IJI I H i t t» BUmJ| 
kUomètres après Belfort. . fit > Quelque ^ " ^ ^ L " -'-1-' " " * - < ' ? ? * , * " ' 
170 b o r n « absolument J e u i , profitant tf'™^™^"^ au # ? de° *lP<* 
de Vinertie du peloton, et quaprY, avoiri""?"™'* 2 T " M , Î ' * 2 * te > ° " » V ? « 
* U , . * . - 11 minute, dannci.il se / « ! £ . * , S ' " T 0 " ' ' " ' ' " " " 
rejoindre par un certain nombre dhom-
mes oui s'étaient rendu compte du dan
ger et avaient attaqué 40 ou 50 kilo
mètres avant le gallon. Ces hommes 
étaient : Marcaillou, Lowie. Thierbach. 
Bautz. Egli, Vicini et Fréchaut. auxquels 
vinrent se joindre Vervaecke, Galateau 
et Oubron. 

tne révélation : Bautz 
C'est dans la montée de ce fameux 

Ballon d'Alsace que l'on devait voir à 
l'œuvre la grande révélation de la jour
née : l'Allemand Erich Bautz. 

Ce nom ne vous dit trop rien, sans 
doute, comme à beaucoup. Pourtant, 
Bautz, qui n'a que 24 ans, a fait récem
ment un très bon Tour d'Allemagne, en 
levant plusieurs étapes et terminant en 
belle place au classement général. 

Si sa performance demandait confir
mation, elle l'a eu, et de belle façon, 
Bautz, gaillard solidement bâti, a grim 
pé le Ballon d'Alsace avec une aisance 
magnifique. 

Nous l'avons suivi tout particulière
ment. Jamais nous ne lavons vu peiner. 
Au contraire, sans posséder un style 
aussi pur que celui de Bartali, il monte 
un peu € à la Belge*, c'est-à-dire en 
tirant le haut du guidon. 

Il grimpe fort bien. Jamais il ne parut 
en difficultés dans l'escalade où des 
hommes comme Bartali et Lowie ne 
purent rien contre lui, et, de plus, c'est 
un remarquable descendeur et un rou-
leur * de première », comme on dit en 
argot cycliste. 

Il fit aujourd'hui, une course magni
fique, non seulement dans le Ballon 
d'Alsace, mais encore dans les kilo
mètres qui le précèdent. A la façon dont 
il revint sur Carinl. on put juger de 
toute sa classe-

« Leader » du Tour, Bautz, qui aura 
à son service des hommes de la force de 
Thterbach et Geyer, peut fort bien con-
server son maillot jaune. En tout cas 
on ne Ten dépossédera pas sans lutte. 

Grosse défaite belge 
Ceci dit, venons-en au second grot 

fait de la fournée : la défaite belge. Elle 
est d'autant nette qu'elle semblait im
prévisible et que l'on s'attendait, au 
contraire, à voir les hommes de Karel 
Steyaert attaquer aujourd'hui. 

Or, un seul d'entre eux a pu tenir 
tête à l'Allemand et a fait vraiment une 
bonne course: C'est Jules Lowie, qui ac
complit un beau retour, grimpa plus 
qu'honorablement le Ballon et qui, à 
notre sens, peut faire'un ausii bon Tour 
qu'il y a deux ans. 

Quatre hommes encore ont fait une 
course honnêtre, sans plus : Hendrickx. 
Sylvère Maes. Deltour et Disseaux. Mais 
on peut bien dire que le vainqueur de 
l'an dernier n'a pas fait preuve d'un brio 
extraordinaire. Il termine avec 6' 30" de 
retard et se trouve notamment distance 
par celui qu'on considère dans les rangs 
belges comme son plus dangereux ad
versaire: nous voulons parler de Gino 
Bartali. Maes fait peut-être la course 
d'attente, mais cela pourrait lui jouer 
un mauvais tour. 

Vervaecke et Kint. disons-le d'autant 
plus franchement que cela nous Chif
fonne assez, ont vraiment déçu. 

Kint n'a décidément pas encore trou
vé des jambes de grimpeur. Il est excel
lent sur le plat, mais la montagne, — et 
nous n'y sommes pas encore I — risque 
de lui être fatale. Il a perdu entre Metz 
et Beltort de nombreuses minutes et ré
trogradé à la quatrième place, à 13 m i t 
nutes de Bautz. 

Quant à Vervaecke, c'est est fini sans 
doute pour lui. Le courageux Félicien, 
au départ même, la voulait cette étape 
qu'il considère un peu comme la sienne. 
Il fit un bel effort pour revenir, esca
lada les premiers pentes, mais fut pris 
alors d'une défaillance terrible. Cet 
homme, gui fut un grand grimpeur, se 
fit passer et repasser sans pouvoir réa
gir. Il termine très loin et. à l'arrivée, 
étend- dans l'herbe de la pelouse, au 
vélodrome, les yeux fermés, le visage 
crispé, il faisait peine à voir. 

Pauvre Vervaecke I 

Archambaud 
reste le meilleur Français 

Beaucoup plus satisfaisante est la 
course des Français, surtout celle dAr
chambaud. qui reste jusqu'ici notre meil
leur représentant.' 

Avant l'attaque du Ballon, nous avons 
vu le petit Maurice revenir en bolide. Il 
a très bien grimpé, en compagnie d'Am-
berg et d'Egli, et mieux descendu en
core. Il mérite amplement la seconde 
place qu'il a gagnée après cette dure 
fournée et ses chances restent réelles. 

Avec lui. il nous reste à noter les 
bonnes courtes de Marcaillou. toujours 
très à Taise dans les cols; de Chocque. 
qui a bien grimpé lui aussi, et de Lapé-
bie qui fit un beau retour. 

Comme Spetcher. Oloarec et Le Gre
vé» M terminent pxu trop attardés, la 

Confidences et espoirs 
avant le départ 

C'est certainement au départ, chaque 
matin, que l'on glane le plua de «tuyaux» 
et de potins et que lea hommes se lais
sent plus facilement aller aux confidences. 

Samedi matin, donc, noua avons fait 
notre petite moisson de glanea. 

Le < maillot Jaune » est très entouré, 
mais Kint n'est pas bavard et c'est Féli
cien Vervaecke qui noua fait cette confi
dence : 

— Nous allons aider notre camarade 
sana rechigner, puisqu'il est fort, mais la 
consigne est. malgré tout, assez élastique. 
car 11 faut quand même voir ce dont 11 
sera capable dan* la montagne. Donc, 
dans le Ballon, nous aurons notre liberté. 

Cacheux et Dubois arborent le sou
rire des cens heureux 

— J'ai retrouvé le moral! a'exclame le 
minuscule Lillois. Mes genoux vont mieux 
et Je suis content, car noua approchons 
de la montagne. 

Dubois, lui, noua affirme ne pas crain
dre lea cols. 

— J'ai bien grimpé, l'an dernier, dans 
l'Iroard. fait-Il. et J'étale trelrième dans 
le Oallbler. Aucune raison pour que Je 
ne me défende pas. 

Jean Leulliot est un peu déçu 

Nous avons eu un Instant d'entretien 
avec Jean Leulllot. le directeur sportif de 
l'équipe de France. 

Leulllot avoue être un peu déçu par 
son équipe... ou du moins, certains hom
me», qui n'ont peut-être pas déjà un 
moral « Tour de Franc* ». 

Hier, à l'arrivée, l'entente n'était pas 
parfaite e t d'aucuns reprochaient aux 
autres de s'être échappés et de n'avoir 
pas gagné, car l'équipe de France n'a paa 
encore fait grande récolte depuis le dé
part. .. et s'en plaint. 

Il fait, ce matin, un temps splendlde. le 
soleil est déjà chaud et nous promet 
une Journée caniculaire. Aussi les hom
mes prennent-Us leurs précautions. 

A défaut de feuilles de choux, quasi-
introuvables. Le Grevés s'est confectionné 
un superbe couvre-nuque avec une m u 
sette vida. 

— J'ai déjà soif au départ, plalssnte-
t-ll. Que sera-ce tout à l'heure! Vous pou
vez, dés à présent, me sacrer « roi de la 
Journée » pour la chasse aux canettes 

Quant à Chocque. 11 prot«ste énergl-
quement parce qu'on ne M a donné 
qu'un bidon. •»< 

EN SUIVANT LA COURSE 
A 9 h. 45. le départ est donné à quatre-

vingt-onze coureurs qui s'en vont tout 
doucettement, acclamée par les Messins. 

Les premiers kilomètres sont couverts à 
allure modérée: puis, soudain, 1,'lndivlduel 
Cartni proflte d'une petite cote pour 
s'échapper .cependant, que l'Allemand 
Schulten inaugure la série des creval»on». 

Caririi^a^ deux minute» d'avance 

•^iancy... 

Le peloton ne remble pas. d'ailleurs, 
prendre cette échappé? au sérieux, ce en 
quoi 11 a peut-être tort En effet, Carinl. 
qui marche tréa régulièrement, augmente 
fon avance de notable façon. 

A Nancy, soit à sa kilomètres du départ. I 
11 précède déjà le peloton de 'J minutes. 
Personne ne se décide à réagir et le Pa
risien gagne toujours du terrain. 

...et »e fait rejoindre 
Et, de fait, à Paul-Jean, le brave lndl 

vlduel est absorbé, mais ce n'est pas par 
le peloton. En effet. l'Allemand Bautz a 
démarré et s'est ilétaché. suivi de Lowie. 

Voici les premières pentes du Ballon 
fameux. La bataille, l'unique grande ba
taille de la Journée, va commencer... 

Les positions en bas du Ballon 

Nous venons de vous le dire, le peloton 
Initial est maintenant très essaimé. Voici 
les position» en bas du Ballon, juste avant 
la première pente: 

En tète: Bautz: 
A 1' 15": Lowie; 
A 3 ' 10": Galateau. Fréchaut. Eglt. Ver

vaecke. Oubron. Carinl. 
A 4 minutes: Martano, Gougon, Puppo 

Galllen. 
A 6 minutes: Schulten. Ezquerra. Geyer 

Amberg. Le Grevés. Ducazeaux, Wecker-
Hng, Archambaud. Deloor. Camusso, Bar
tali, Gosaon, Danneeles, Vissera. 

A 8 minutes: Mollnar, Van Schendel 
Introzzl. Speleher, Lapéble. Chocque, Cloa-
rec et un peloton comprenant le « maillot 
Jaune ». 

En remontant le» homme» 

Nous commençons alors à remonter les 
hommes. Dan» le peloton des < hommes 
à 8' », Le Grevés lach? pied le premier, ce
pendant que Danneels. Vissera et Duca-
7*aux se détachent, précèdes de Bartali 
et Camusso. 

Archambaud, Amberg. Puppo, Galllen. 
Marcaillou font un bel effort qui les 
amène à la hauteur de Italiens. Plus loin, 
encore, nous voyons Fréchaut. que précè
dent Vervaecke et Egll; enfin. Carinl, vic
time d'une défaillance, suit Lowie à ml-
parcoura. 

Bautz. Lowie. Bartali. Eglt. Amberg, 
Archambaud et Galateau sont déjà bien 
détachés. 

Un tuperbe effort de Bout», 

premier au sommet 

Noua suivons alors plus particulière
ment l'effort de Bautz, qui monte avec 

haut du guidon, faisant preuve d'une 
fraîcheur remarquable. L'Allemand accen
tue sans cesse son avance, il eat b.entot 
suivi de Bartali, qui nous prouve ses 
grandes qualités de grimpeur et revient 
tréa fort sur Lowie. 

Voici îes position» au sommet : 
1er Bautz; . 
ï . Lowie. à 3' 10" ; 
3. Bartali. à 4' 20' : 1 

4. Egll. à 4' 30": 
5. Archambaud. Amberg et Galateau, à 

4' 45"; 
8. Vissera, à 5' 10"; 
Tous lea Belges ont terriblement ré

trogradé, surtout Vervsecke, pris de dé
faillance. Kint passe avec quelque onze 
minutes de retard. 

Nos Nordistes ont mont* très honora
blement. Dubois passe à 8' 55" et Ca
cheux derrière. 

Le duel Bartali-Baut»... 

Le» hommes plongent alors dans la des
cente vers Belfort. L'Allemand se montre 
certainement aussi bon dégringoieur 
de pente. Il descend à très vive allure et 
accentue son avance sur Lowie, qui •» fait 
bientôt passer par Bartaii, lequel descend 
lui aussi très vite. 

Archambaud, Egll Amberp et Galateau 
se regroupent, mais, bientôt, ce dernier 
est lâche au train. . . 

L'individuel belge Vissera, qui avait 
bien monté, descend trop prudemment et 
perd d u terrain. 

m — termine à l'avantage 

de l'Allemand 

Vite, on s'aperçoit que le Jeune Alle
mand est meilleur rouleur encore que 
l'italien. Avec une alsanca véritable. 11 
accomplit les derniers kilomètres et arrive 
au stade-vélodrome de Belfort avec près 
de 3' 30" sur Bartali. 

Vite, un classement ! et nous faisons 
l'addition des minutes glanées par le rou
tier : 3' 10" de bonification en haut du 
col, 1' 30" à l'arrivée et les 3' 30" à l'ar
rivée. Archambaud, son concurrent le plus 
direct, est trop loin pour l'inquiéter, et 
Kint n'arrive toujours pas. Las m i n u t e s 
passent et bientôt la certitude se fai t : 
Erlch Bautz devient < leader » du Tour 
de France a. 

J. P. 

(Lire la Mit* M VIE S P O R T I V E . ) 

PAR 27- A L'Oi 

Dans le Centre en fêté, à Roubaix, 
l'originale course des Garçons de café 

LES GARÇONS, DE CAFÉ AVANT LE DÉPART DE LA COCR.SE. 

tPh. France-Presse.) 
L E DÉJEUNER DE L'ÉQUIPE BELGE AVANT LE DÉPART D E C H A R I £ V I L L E . 

M A R C E L K I N T , porteur éphémère du maillot jaune, est au mdieu (Je face). 
Dans le fond, on reconnaît quelques coureurs français, dont SPEICHER. 

A l'Exposition 
Le gala international 

de la coiffure 

...et tepl minutes 

à 70 kilomètres du départ 
Personne ne bouge; le peloton muse, le 

nez au vent, et notre Carinl continue à 
moudre lea kilomètres à un rythme ré
gulier. Tl se ravitaille en boissons et s'in
quiète souvent de son avance. 

Celle-ci ne cesse d'augmenter. Elle eat 
de 7 minutes à Flavlgny, soit à 70 kilomè
tres du départ. Le c leader » a'en montre, 
on a'en doute, fort heureux. 

— Et pourtant, nous crle-t-11. Je reste 
en dedans de mon action! La cadence 
ts t bonne et Je né veux pas forcer. Je 
sala très bien que si c J'ai la pompe ». Je 
perdrai tout le bénéfice de mes efforts. 
Je val» rouler ainsi et tant mieux al Je ne 
suis paa rejoint avant le Ballon. Là, Je 
voua aasure que « Je mettrai tout le pa
quet ». 

De fait, le courageux Individuel accen
tue encore son avance, qui eat un moment 
de 11 minutes 

Avant Eplnal. le peloton se décide quand 
même à réagir et active le train. Mieux, 
qtielquee démarrages se produisent et un 
petit groupe d'hommes ae détache qui 
chasse ferme derrière lui et commence à 
refaire son retard. 

Ces sept hommes sont: Marcaillou. 
Lowie. Thierbach. Bautz, Egll. Vlanl et 
Fréchaut. Noua les pointons à Eplnal. à 
8 minutes du leader. Ensuite, viennent 
trois hommes: Vervaecke, Galateau et Ou
bron. qui ont lâché le peloton à l'entrée 
de la ville et le précèdent de vingt ae-
secondes. à 11 minutes de Carinl. 

Plus loin encore, viennent Nruens et 
P. Clemens, qui a crevé. Mlddelkampf et, 
très espacés las uns des autres: Gênera tl. 
Soffettl. Meulemberg. Lemsrie. Ailes. La 
plupart ont été victimes de crevaisons. 

Carini perd du terrain... 

Carinl perd un peu de terrain. D'abord, 
la fatigue commence à se faire sentir: 
ensuite, on revient très fort derrière lui. 
Vervaecke et aes deux compagnons fon
cent à toutes pédales, ae Joignent bientôt 
eux sept poursulveurs... 

Carinl, alors, perd d» plua « 

U N CROUPE DE COIFrURCS PRÉSENTÉES 
TAR DES MAITRES-COIFFEURS PARISIENS. 

LA PARISIENNE 
ET SON CHIEN 

(Ph.Safra.) 
M ' " GUÉRIN-BOUTRON 

QUI présentait une meute de lévriers rus
ses, a gagné le concouft de « La femme 
et son chien » orgenisé à l'Exposition. 

cy a rendu, samedi matin, un der-
aux cinq aviateurs qui ont 

a mort dans l'accident de Turques-
•u nom du ministre de l'Air, le gè
le Montsrbr s salué la mémoire des 

LES CONSÉQUENCES 
DE LA BAISSE DU FRANC 

LE REGIME 
DD PAIN FRONTALIER 

EST SDSPENDD 
L'existence du régime du pain frontalier 

institué par la loi du ?2 av il 1932 et dont 
profitaient les Franc a s habitant les corn 
munes svoisinant la 'ronhèr- belge était 
subordonnée à la condi ion que le prix du 
pain français fût supéiicur d : plut d : / 5 % 
à celui pratique dan» les oays étrangers 
limitrophes. 

D u fait du nouveau cours du change de 
la monnaie française, cette condition ne 
treuve plus remplie par rapport au prix 
d.i pain belge 

En conséquence, le fon tionnemc.it di 
régime du pain frontalier sera suspendu 
dens le Nord à dater du 5 juillet 1937 et 
V pain devra dorénavant être vendu à un 
prix uniforme, quel que soit !e domicile des 
acheteurs. 

1 * 

Un repris de justice 
de Pérenchies coupable 

de détournement de mineure 
est condamné 

à 5 ans de prison et à 10 ans 
d'interdiction de séjour 

par la Cour d'assises du Nord 
Amédée Msnsy, «pé de 27 ans. manœ-

vre à Pérenchies. comparalssi.lt hier de
vant la cour d'assises du Nord sous l'ac
cusation de détournement de mineure 

M&nsy est un Individu sur lesquels 
•les renseignements déplorables ont été 
recueillis et qui a 7 condamnations a 
son casier Judiciaire. Il semble bien que 
ia leune fille ait été subjuguée par cet 
ind'vldu qui. au surplus, a usé de menace* 
envers elle. Après le réquisitoire de M. 
l'Avocat 3ènéral Boraet e t plaidoirie de 
M* Cuveller du barreau de Douai..Mansv 
est condamné à cinq uns de prison et à 
•tlx ans d'Interdiction de séjour. 

L'Union des Commerçants d? Centre 
accompagne toujours aa fameuse brade
rie d'un certain nombre de réjouissances 
Cette année encore, on n'a pae failli à 
la coutume et le « Centre » a connu une 
fols de r'u» une animation Joyeuse et 
incessante. 

Tl y eu t notamment la course des gar
çons de café, course originale, peut-être, 
pas très athlétique, mais cocasse et a m u 
sante à souhait. Il y eut aussi le défilé 
des grosses tètes et aussi, le soir, le gym-
khttna automobile. 

Voici le résultat de la course des garçoru 
de café : 1er MM Pierre Souani ; Cor-
bler, Simon, D.'clety. Raymond Stany. 
Weyecnberg, Laurent, Verhaegue, e tc . . 

La journée d'aujourd'hui d imanche 
Aujourd'hui dimanche, les fêtez du cen

tre se poursuivront par le concours de 
ballonnets qui aura Heu de 10 h. à 13 h., 
et de 15 h. à 19 h . sur la grand'place. 
lace au palais du vêtement. 300 frs. de 
prix en espèce» récompenseront les con
currents. 

A 16 h., place de la liberté, l s reine d-s 
riandres sera reçue par la reine du com
merce de Rovbalx. et tes demoiselle; 
d'honneur. Les < Majestés » parcourront 

M. P I E R R E SOUANI, VAINQUEUR 

DE LA COURSE DES CARÇONS DE CAFÉ 

rn cortège les principales rues d u < im»V 
assisteront ensuite à u n * I *• un;«Usai . a 
l'hôtel du centre. SI, Grand Place, posa 
présideront les opérations du Jury du ceev-
?oura d'enfanta coutume» t 17 h. Ce> esaa* 
cours est doté de 500 frs. de prix e a aa-
pièces, et ouvert à tous lec enfanta ai.iLuasl 
pagnes de leurs parents. 

Il y a trois catégories : enfant» uuatu 
mes, voitures d'enfanta décorées o u fa**-
rles. voitures de poupée», dénorésa os» 
fleuries. Les Inscriptions sont récusa à 
'hôte l du centre, Jusqu'à l'heure nsssaaV 
au concours. 

Demain, lundi toute la Journée, bjrassa-
rie du centre. 

L e r a l l y r - ^ x p o a i t i o n 

d e r A é r o - C l u b d u H a ï r a 

L'Aéro-Club du Havre organise sujiwaa»* 
nui 4 Juillet un rallye-expos' ticai. Osa* 
quinzaine d'spparells de tourtsc 
riront à Doual-La-BrayeUe, à partir 
7 heures 48, où Ils seront contrôlés. 

Us repartiront aussitôt pour Parla. 

LES CONFLITS SOCIAUX 
Près de Pontoise, des ouvriers 

agricoles eo grève, 
la plupart étrangers, lapident 

le service d'ordre 
Pontolie, 3 Juillet. — Samedi matin, 

vers 17 h. 1/2. une douzaine d'ouvriers 
agricoles or.t été arrêtés dans les rues de 
Rolssy-en-France et obligés de rentrer à 
'.a ferme per 180 gréviste? qui ont coupe 
les traits des chevaux. Vers 10 h. 30, M. 
Hamon. Inspecteur de la sûreté, décida de 
faire sortir de nouveau les ouvriers, mais 
les 180 grévistes, dont plus la moitié 
sent des ressortissants polonais. Jetèrent 
sur le service d'ordre des pierres, des pa
vés et tcutes sortes de projectiles. Un 
garde mobile, atteint par un pavé à la 
face, a dû être transporté d'urgence à l'hô
pital du val-de-gràce à Parla. 

Du eôN^ des grévistes. 11 y a eu plu
sieurs ble;fes qui ne se sont pss fait con
naître. Cependant, l'un d'eux. M. Lemolne. 
demeurant rue de Paris à Rolssy a été 
relevé sur place. La Sous-Préfecture de 
Pontoise a envoyé des pelotons de gardes 
mobiles sur les lieux. 

Les ouvriers boulanger» 

d'Eure-et-Loir 

décident là grève 

Chartres. 3 Juillet. — A la suite du 
conflit survenu a propos de l'augmenta
tion des salaires entre les patrons et ou
vriers d?.« boulangeries d'Eure et Loir, ie 

f syndicat ouvrier vient de décider la grève 
elles, c i tons Mgr Begne^doyen de Sa in t - | ^ tout u d , p l l r t e m e n t . j ^ m e t u r e £ o n t 

Martin; MM. les abbés Lesage. vice- i t t „ . , , „ a u p r é ! l d e i ln tendance mlll 
doyen du Sacré-Coeur; Pabre. directeur 
de l 'Institution Notre -Dame-des -Vic to i -
res; Cau, aumônier de l 'Institution Ségaor 
etc. 

Les témoins étalent , pour la mariée. 
M. François Lestienne, son frère: pour 
le marié, M. Léon Olivier, son oncle. 

— Hier samedi , à 11 heures, a été 
célébré, e n l'église de la Sa inte-Fami l le , 
à Mouscron, en présence d'une sympa
thique assistance, le mariage de M. 
Camille FéraiUe. fils de M— Camille 
FéraiUe-Caxisjimo, avec M"" Thérèse 
Détente, fille de M. et M"* Jean Delerue-
Grtffart. 

L'allocution de circonstance a été pro
noncée par S o n Excellence Mgr Dutoit , 
évéque d'Arras, qui a reçu le consente 
m e n t des jeunes époux. 

Les t émoins é ta ient : pour le marié, 
M. André Férail le . son frère; et pour 
la mariée, M. J e a n Delerue, son frère. 

M. l'abbé Antony Féraille, professeur 
au Collège de Marcq-en-Barœul , cou
sin du marié, célébra la messe. 

D i n s les stal les avaient pris place M. 
l'abbé Oarisslmo. curé de Sa in te -Ber 
nadette , à Roubaix. oncle du marié, p lu
sieurs ecclésiastiques et le clergé de la 
paroisse. 
— p e n d a n t la cérémonie, différents mor-

V e * 2 f d e circonstance o n t été très bien 
exécutés par M. Debruyne, accompagné 
à l'orgue par M Housster. 

CARNET 
Naissance 

— Le 1 Docteur e t Madame Léon 
Deloose-Tonneau sont heureux de faire 
part de l a naissance d'un fils, Jean. 

Tourcoin», le 1" Juillet 1937. 
d 181. rue de Mouvaux. 

Fiançailles 
— M— veuve FeiUer-PaJot. M. e t M"' 

Jules Bernard Van Nieuwenhuyse-
B e m a e r t sont heureux d'annoncer les 
fiançailles de leurs enfants , Félix et 
Marcelle. 

Lille, 28. rue d'Alembert. — M o n s - e n -
B a r œ u l , 83, rue Dautoresse-Mauviez. 

Ce présent avis t ient l ieu dé faire-part. 
19564d 

Mariaces 
— Devant une nombreuse et é légante 

assistance, a été célébré samedi, à 
10 h. 30. en l'église Sa int -Mart in , à R o u 
baix, le mariage de M. Maurice Olivier. 
fils de M. e t M"* Maurice Ol iv ier-Dé-
wavrin, et petit-f i ls de M"* Anselme 
Dewavrin-Lefebvre, . W e c M1" Marie-
France Lestienne, fille de M. et M"" 
Lest ienne-Toulemonde. 

C'est M. le chanoine Lestienne. supé
rieur du Collège Notre -Dame-des -Dunes . 
à Dunkerque, oncle de la mariée, qui 
reçut le consentement des jeunes époux 
et prononça l'allocution d'usage. 

M. l'abbé Toulemonde, cousin de la 
mariée, célébra la sa inte-messe . 

Plusieurs pertonns l i tés ecclésiastiques 
avaient pris place dans les stalles. Parmi 

Les examens 
de la Faculté de droit 

LE GRAND PRIX DE ROME 
DE PEINTURE 

Paris . 3 Juillet. — L'Académie des 
beaux-arts a accordé le grand prix de 
Rome de peinture à M. Lutoas. né la 3 
dex»mbre 1913. à Lardin (Dordogne) . 
Elle a décerné ensuite le 1*' second 
grand prix à M"* Larnavudie, n é * le 8 
féVTier u n , à Salnt-Pierre-Toirae (Lot) 
et le 3* second grand prix à M. Large-
teau, a i le » Janvier u n , à TrAilouae, ' aouverama, lut seront rendus. 

ISOLATION Dl' CHAUD. Dl" FROID 
DE LA SONORITÉ ET DU FEl' 

G. DE TAVERNIER 
— DIRECTEUR — 

de la S té Fse du Liège. Paris et Tnurrolnz, 
Informe sa clientèle que aes bureaux 
et usine de Tourmln» sont transférés 
139, R I E WINOC - CHOC«JLEEL 
Tél.: 15.40 Boite postale 330 

4444Sd » 
A l'occasion do l'inanfaration 

do la basilique do Lisiaux. 
lo Papo prononcera lo II juillet 

une allocution radiodiffusée 
Cité du Vatican, 3 Juillet. — Le Pap~e 

prononcera le 11 Juillet une al locution 
en français, qui aéra radiodiffusée, à 
l'occasion de l'inauguration, à Ltsieux, 
de la nouvelle église consacrée à sa inte 
Thérèse de l ï t o f en t -Jéaus . cérémonie & 
laquelle il s era représenté, on le sait , 
par l e cardinal secrétaire d'Etat, Euge-
nlo Pacelli, n o m m é légat pontifical. 

La transmission aura l ieu à U heures. 

L ' a r m é e es cardinal PaceDi 
Lisieux, 3 . Hùllet. — Le cardinal B u -

genlo PaceHl, secrétaire d'Etat, arrivera 
à Liseux le samedi 11 Jtulet . à 17 h. 
Son Emlnence tara reçue officiellement 
à la t a r e où les honneurs réserve* aux 

Un collier de diamants 
ayant appartenu 

à Marie-Antoinette est vendu 
950.000 francs 

Londres. 3 Juillet. — Un collier de 
d iamants ayant appartenu à Marie -An
toinette a réalisé aujourd'hui 950.000 fr. 

salle des ventes vSothby. L'acqué 

Sont admis définitivement: 
Dlpléme d études supérieures «a 

romain et histoire eu droit. — m e . 
(T.B.). Raoult. Montagaole. 

Diplôme d'études rarvrtenres de ssMts 
privé. — M"« Bertrand (A.B.). aOL Cav-
gnlsrt. Gros, Cartlany. Vandenmisachs (IV). 

Diplôme d'études snpérteares, (exasasat 
A). — MaC. Verssvel (A.B.), Van il il. a lassa». 
Croisé. Lerouge. 

Diplôme d'études supérieures, <assaassat 
B). — MU Forgsols IB . I . Fontaine. 

Diplôme d'études supérieures As dasjftt 
pubUc. — MM. Bel val (T.B.). FiiusjHa 
I T . B . I , Orasaet ( B ) . Duforest. Talus ail 
iT.B) . Orlmponprez I B . I . Loes (B.), 
queel (A.B.). M"* Huyge. 

Diplôme d'études supértraras 4*4 
poUtlqne. — MM. Bernard (A.B.). 
(A.B.). CoiUlot. Marx (T.B.), Pontal, 
cey; M1" Maluv. 

Examen préliminaire > 
verstté. — M. Lenesowskl (B.). 

1" année de capacité. — a f » sVasdav, 
M"- Delautre: MM. d'Balluln (A.B.). S e » 
theot (A.B.). Caux (A.B.), Dumaxy l * J J , 
Ameye (A.B.). Descamps. Coupé, 
Bruyère. Dubuls. Foucart, DuHlIaa, 
tllcks (A.B.), Hoste. "Jacquet. La 
M"" Delerue. Decupper. Dupont. 

Z-" année de capacité. — MIC. 
helm (B î. Maréchal. Pontnleu. Huas. Dsr-
raux. Laine. M"- Léman (A.B.). MM. sasa-
slgnol (B.i. Duwels (A.B.). Sanaen, Oostar. 
lvnck. Pecque. Lorldan. Mallauran. Tieman. 
Ducastel. Diieux. TUmant. M"' Hameau, 
M Chauvel IA.B). M"« Blanchard (B.), 
MM. Debuyser. Csudron. M u " Blasassaa, 
Daquln. MM. Bavière. Brl». André. Date*-
tre. Browasya. Blondel. Corbaux. Cuvsttsr, 
MM. Csrael I A B I . Didier (A.B.). Donné. 
Brldoux. Bouclet. Crépla. Delétoul». Os-
lombln. M1" D» ToUoU. 

Sont admis à subir lea épreuves de a» 
seconde partie: 

Institut commercial. — MM. Aus«T, 
Bonnet. Bret. Carpentler ds Chansy, as». 
Bruyn. Deperne. Habart. Races. M"» I * -
slnrka. MM. Ruet. Sutermetstsr. 
Vandenbeuach. Vermease. WUlasra. 

L e s m é d a i l l é e d ' h o n n e u r 

d e s s a p e u r s - p o m i 

médaille de vermeil de sausaafl 
pompiers est décerné à : 1 
Delapla-e. sous-l leutenant 
Cyrille Deroncq, adjudant 
Ledez. sergent à Cysolng ; Louis : 
sergent à Roncq. 

La médaille d'argent, à 
reur est le maharajah de Barbhanga. Delannoy, sergent a Hslluln. 

À Roubaix, une usine disparait 
» 

ON COMMENCE LA DÉMOLITION 
DE L'UN DES PLUS 'ANCIENS PEICNAGES DE LA VILLE 

( La partie surélevée, à gauche, sera épargnée.) 
Nous avons annoncé, en son temps, la 

fermeture d'une des plus vieilles usines de 
Roubaix, le pelgnage Allait-Rousseau 
boulevard Oambetta, devenu par la aulte 
Compagnie générale des Industries tex
tiles, f 

Atteinte durement par la crise, cette 
vieille usine qui, aux temps de la prospé
rité, occupa Jusque 1.300 ouvriers, dut 
fermer ses portes en décembre 1935, 

Ce vaste établissement — un aies té 
moins de l'importance Industrielle de 
Roubaix au siècle dernier — va prochai
nement disparaître complètement. On va. 
en effet, démolir l'immeuble et déjé la 
désaffectation Intérieure est bien avancée 
Le reste ne tardera paa à être attaqué 
par la pioche du démolisseur. 

Toutefois, l'aile gauche de l'Immeuble 

sers épargnés. BU» est, en exTet. de esSsB-
t iuct lan relativement récente e t eat ssssés» 
lent état. Le resta sera rasé e t l'on a » 
conservera qu'une partie des murs sas stsa» 
ture. Jusqu'à ce qus l'on ait 
destination au terrain ainsi : 

contlaué à la ruella des Quinas-BalloU, TU». 

Qu'en fera-t-on? Jusqu'à 
n'a encore été officiellement déetd»! sssàia 
par contra, de nombreux projets a a s x à S 
tés. Il serait question d y atsaasft t j t 
marché couvert, ou un Jaruan 
un dépôt de tramways, ou u n I 
etc., etc. 

Il est probable aussi que l'on 
de cette occasion pesa 
ment la rue Nadaud et 
nuatlon du boulerard dé 
qui serait souhaitable à total 
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